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SUR LES SENTIERS 
DE LA MICHNA

Une jarre emplie de boisson qui s’est brisée pendant Chabbat
Presser des fruits pendant Chabbat

Des rayons de miel que l’on a écrasés avant Chabbat

רָה –  בְּ שְׁ נִּ חָבִית שֶׁ
לֹשׁ סְעֻדּוֹת. ה מְזוֹן שָׁ ילִין הֵימֶנָּ מַצִּ
ילוּ לָכֶם, וְאוֹמֵר לַאֲחֵרִים: בֹּאוּ וְהַצִּ

ג. לֹּא יְסַפֵּ וּבִלְבַד שֶׁ
קִין, רוֹת לְהוֹצִיא מֵהֶן מַשְׁ אֵין סוֹחֲטִין אֶת הַפֵּ

וְאִם יָצְאוּ מֵעַצְמָן - אֲסוּרִין.
י יְהוּדָה אוֹמֵר: רַבִּ

ר, אִם לָאֹכָלִין - הַיּוֹצֵא מֵהֶן מֻתָּ
קִין - הַיּוֹצֵא מֵהֶן אָסוּר. שְׁ וְאִם לַמַּ

ת וְיָצְאוּ מֵעַצְמָן -  בָּ קָן מֵעֶרֶב שַׁ רִסְּ בַשׁ שֶׁ חַלּוֹת דְּ
אֲסוּרִין. 

יר. י אֱלִיעֶזֶר מַתִּ וְרַבִּ

Une jarre qui s’est brisée -
On peut en récupérer la quantité pour trois repas 
et dire à d’autres : « Venez, récupérez-en pour vous », 
à condition que l’on n’éponge pas. 
On ne presse pas les fruits pour en extraire le jus, 
et si [les jus] se sont écoulés d’eux-mêmes, ils sont interdits [à la consommation]. 
Rabbi Yehouda dit : 
« Si [les fruits] sont destinés à être mangés, [le jus] qui s’écoule d’eux est permis. 
Et s’ils sont destinés à être bus, [le jus] qui s’écoule d’eux est interdit. » 
Les rayons de miel que l’on a écrasés la veille de Chabbat, et dont [du miel] est sorti tout seul : 
ils sont interdits. 
Et Rabbi Eliézer le permet.

une jarre comportant n’importe quelle boisson – חָבִית 
par exemple du vin             

 une quantité suffisante pour – לשֹׁ סְעֻדּוֹת  מְזוֹן שָׁ
les trois repas de Chabbat, et pas plus                                 
chacun va récupérer une quantité suffisante – ילוּ לָכֶם  וְהַצִּ

pour les trois repas de Chabbat                        
qu’il n’essuie pas le vin avec une éponge – שלא יספג
si les fruits sont destinés à être mangés – אִם לָאֹכָלִין

si les fruits sont destinés à être pressés – קִין שְׁ וְאִם לַמַּ
rayons de miel provenant d’une ruche – ׁבַש חַלּוֹת דְּ

le miel est sorti tout seul – וְיָצְאוּ מֵעַצְמָן
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Objectifs
Au cours de l’étude de cette Michna : 

1. Vous comprendrez les différents mikrim évoqués dans la Michna.

2. Vous verrez s’il est autorisé de presser des fruits pendant Chabbat, et vous étudierez la 
ma’hloket entre Tanna Kama et Rabbi Yehouda à ce sujet. 

3. Vous apprendrez ce qu’est l’interdit de mefarek (« extraire ») qui est un dérivé de la 
melakha de dach (« le battage des céréales »).

שׁ, אִסּוּר מְפָרֵק לשֹׁ סְעֻדּוֹת, מְלֶאכֶת דָּ מְזוֹן שָׁ

Exercice 1
La structure de la Michna 
1. Divisez la Michna en trois parties : récha, metsiata et séfa. Écrivez sur quoi porte chacune 

de ces parties. 
 ..........................................................................................................................................................
 ..........................................................................................................................................................
 ..........................................................................................................................................................

2. Dans quelles parties de la Michna y a-t-il une ma’hloket ? Entre qui et qui ?
 ..........................................................................................................................................................
 ..........................................................................................................................................................
 ..........................................................................................................................................................

3. Voici un schéma KOMDAT de la récha de la 
Michna. Remplissez ce schéma, en employant 
uniquement les termes de la Michna 

Exercice 2
Récupérer une boisson d’une jarre qui s’est brisée 
Lisez le commentaire du Rav Kéhati sur la Michna, et répondez aux questions qui suivent : 

Notions 
importantes

מ

ד ד ד

לשֹׁ סְעֻדּוֹת ה מְזוֹן שָׁ ילִין הֵימֶנָּ מַצִּ
- On peut en récupérer la quantité nécessaire pour les trois repas de Chabbat - 

Ce cas s’apparente à celui où un incendie se déclare pendant Chabbat. Il est autorisé de 
récupérer la quantité nécessaire pour trois repas (mais pas plus), même dans de nombreux 
récipients. En revanche, si on utilise un seul récipient, il a été enseigné plus haut (dans le 
cas de l’incendie) qu’on a le droit de récupérer l’équivalent même de cent repas.
La raison pour laquelle les Sages n’ont pas permis de récupérer une quantité supérieure à 
l’équivalent de trois repas (à moins d’utiliser un seul récipient) est identique à la raison qu’ils 
ont donnée dans le cas d’un incendie : ils ont craint en effet que l’homme ait tellement 
peur de perdre ses biens, qu’il se mette à réparer la jarre ou qu’il apporte des récipients en 
passant par le domaine public.

(Commentaire du Rav Pin’has Kéhati sur la Michna)
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Récupérer le vin d’une jarre qui s’est cassée

Au moyen d’un récipient

Il est autorisé de récupérer 
tout le vin / uniquement le vin 
nécessaire aux trois repas de 

Chabbat

Par le propriétaire  
de la jarre

Il est autorisé de 
récupérer tout le vin / 

uniquement le vin nécessaire 
aux trois repas de Chabbat

Le taam:  

1.

2.

Par d’autres gens

Chacun peut récupérer 
la quantité de vin qu’il 
souhaite / uniquement 
le vin nécessaire à trois 
repas, et au total, il est 

permis de récupérer tout 
le vin / uniquement le vin 
nécessaire à trois repas.

Le taam :

Le taam : 

Au moyen de plusieurs récipients

1. Dans le schéma ci-dessous, entourez la formulation correcte du din correspondant à chacun 
des cas. Puis, écrivez le taam pour chaque din. 

 ..........................................................................................................................................................

ג .2 לּאֹ יְסַפֵּ « À condition qu’il n’éponge pas » -  וּבִלְבַד שֶׁ

a. Qui ne doit pas éponger ?

 ...............................................................................

 ...............................................................................

b. Qu’est-ce qu’il n’a pas le droit d’éponger ?

 ...............................................................................

 ...............................................................................

3. Expliquez le taam de cette interdiction.  
Pour cela, aidez-vous du passage du Choul’han Aroukh figurant ci-dessus.

 ..........................................................................................................................................................

 ..........................................................................................................................................................

À condition qu’il n’éponge pas, c’est-à-dire 
qu’il ne mette pas l’éponge au milieu du vin 
et qu’il la presse dans un autre récipient, de 
peur qu’il ne transgresse l’interdit d’essorer. 
Et même si l’éponge est munie d’un manche, 
et qu’il n’y a pas de risque d’essorer (puisqu’il 
peut tenir le manche, ce qui lui évite de presser 
l’éponge), c’est interdit, afin qu’il n’agisse pas 
comme il a l’habitude d’agir en semaine.
(Choul’han Aroukh Ora’h ‘Haïm, 335,1)
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Exercice 3

La melakha de dach (« le battage des céréales ») et son dérivé, 
l’interdit de mefarek (« extraire »)

1. Formulez une question portant sur le rapport entre la récha, la metsiata  
et la séfa de la Michna. 

 ...........................................................................................................................................................

 ...........................................................................................................................................................

2. Répondez à la question que vous avez posée, en vous aidant du passage ci-dessous,  
extrait de l’ouvrage Pniné Halakha : 

 ...........................................................................................................................................................

 ...........................................................................................................................................................

Extrait du passage du Pniné Halakha 
Le battage des céréales (dach) est la mélakha consistant à séparer les grains de blé des 
épis. 
Ce n’est pas seulement la récolte céréalière qu’il est interdit de battre : quiconque effectue 
une melakha consistant à séparer un aliment de l’endroit où il pousse, transgresse l’interdit 
de dach. 
La mélakha du battage possède un dérivé (tolada) appelé méfarek, qui consiste à extraire 
une chose d’une autre. Le méfarek est également interdit par la Torah. Au titre de cette 
loi, il est interdit de presser des raisins ou des olives, ainsi que de traire un animal. De la 
même manière, lorsqu’on souhaite recueillir le liquide absorbé dans un vêtement, il est 
interdit d’essorer ce vêtement.
(Extrait de Pniné Halakha sur Chabbat, Chapitre 11 Halakha 17)
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Battage de céréales à Givat Ada, entre 1930 et 1950
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Exercice 4
1. Voici un schéma KOMDAT de la metsiata de la Michna. Complétez-le.  

Coloriez les cases blanches avec les couleurs correspondant aux couleurs du KOMDAT.

2. Relisez attentivement la Michna, et entourez uniquement les phrases correctes.  
Aidez-vous pour cela du schéma que vous avez complété.

a. Selon tous les avis, il est interdit de presser des fruits pendant Chabbat pour en extraire 
du jus.

b. D’après Rabbi Yéhouda, il est permis de presser des fruits pendant Chabbat pour en 
extraire du jus.

c. Selon tous les avis, il est permis de boire un jus qui est sorti tout seul d’un fruit destiné à 
être mangé.

d. La Michna évoque la ma’hloket suivante : est-il permis de boire un jus qui est sorti tout 
seul d’un fruit destiné à être mangé ?

e. D’après tous les avis, il est interdit de boire un jus qui est sorti tout seul d’un fruit destiné 
à être pressé.

f. La Michna évoque la ma’hloket suivante : est-il permis de boire un jus qui est sorti tout 
seul d’un fruit destiné à être pressé ?

דמ
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Exercice 5
Lisez le commentaire du Rav Kéhati sur la Michna, et répondez aux questions qui suivent :

1. Expliquez la similitude entre l’interdit de presser des fruits et la melakha de dach (le battage). 

 ..........................................................................................................................................................

 ..........................................................................................................................................................

2. En ce qui concerne le jus qui s’est écoulé lui-même du fruit : 

a. Dans quel mikré, selon tous les avis, est-il interdit de boire le jus qui s’est écoulé de  
lui-même du fruit ? 

 ..........................................................................................................................................................

b. Dans quel mikré Tanna Kama et Rabbi Yehouda sont en ma’hloket, quant à la question de 
savoir s’il est permis de boire le jus d’un fruit ? Expliquez les arguments de chacun. 

 ..........................................................................................................................................................

 ..........................................................................................................................................................

קִין רוֹת לְהוֹצִיא מֵהֶן מַשְׁ  On ne presse pas les fruits pour en extraire le jus - אֵין סוֹחֲטִין אֶת הַפֵּ
Car presser des fruits est une melakha dérivée de la melaka de « dach » (le battage des céréales).
  et si [les jus] se sont écoulés d’eux-mêmes, ils sont interdits - וְאִם יָצְאוּ מֵעַצְמָן - אֲסוּרִין
[à la consommation]. 
Il est interdit de les boire pendant Chabbat, de peur que l’on en vienne à presser le fruit avec les 
mains pendant Chabbat.
י יְהוּדָה אוֹמֵר אִם לָאֹכָלִין  « Rabbi Yehouda dit : « S’ils sont destinés à être mangés - :רַבִּ
Si les fruits sont destinés à être mangés.
ר qui s’écoule d’eux est permis [le jus] - הַיּוֹצֵא מֵהֶן מֻתָּ
Il est permis de boire ce jus pendant Chabbat, car notre objectif n’est pas que du jus sorte de ce 
fruit. Il n’y a donc pas de risque que l’on presse ce fruit.
קִין שְׁ ,Et s’ils sont destinés à être bus - וְאִם לַמַּ
Mais si le fruit est destiné à être bu.
 qui s’écoule d’eux est interdit [le jus] – הַיּוֹצֵא מֵהֶן אָסוּר
Comme on est satisfait que du jus sorte du fruit, les Sages ont interdit de boire ce jus, de peur qu’on 
en vienne à presser le fruit avec les mains pendant Chabbat. 
(Commentaire du Rav Pin’has Kéhati sur la Michna)
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Chaque fois que nous sommes invités chez ma grand-mère pour Chabbat, nous avons l’habitude de presser  
un citron sur le poisson qu’elle nous sert. Comment cela s’applique-t-il à ce qui est écrit dans la Michna ?
(Voir l’extrait de Pniné Halakha sur Chabbat, chapitre douze, paragraphe 8, figurant ci-après)
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Pour comprendre la séfa de la Michna, 
j’ai décidé de vous faire visiter une ruche.
Regardez comment cela fonctionne. 
À l’intérieur de la ruche se trouvent des cadres en bois. Les abeilles 
y construisent les rayons de miel dans lesquels le miel sera conservé.
Les abeilles construisent les rayons de miel avec de la cire, qu’elles 
produisent à l’aide de glandes qu’elles ont dans le corps. Dans un 
deuxième temps, les abeilles utilisent à nouveau la cire pour boucher 
les alvéoles remplies de miel, afin de protéger le miel des prédateurs, 
et également pour le conserver pour l’hiver.
Une fois que le miel est prêt, l’apiculteur retire de la ruche le cadre 
en bois hermétiquement fermé par la cire, et pour extraire le miel du 
rayon, il doit retirer la couche de cire.
Autrefois, on écrasait le rayon de miel pour permettre au miel de 
s’écouler tout seul. Mais de nos jours, on retire la couche externe de 
cire avec un couteau préalablement chauffé, puis on place le rayon de 
miel dans une machine qui va séparer le miel de la cire en effectuant 
des mouvements de rotations rapides.

Attention ! 
Interdit instauré par nos Sages !

Lorsque l’on étudie un interdit instauré par nos 
Sages, il faut vérifier quelle action est autorisée 
par la Torah, et comprendre pourquoi les Sages 
ont interdit d’accomplir cette action. 

Quelle est la crainte qui les a motivés ?

Presser les fruits

La séfa de la Michna : Ecraser un rayon de miel

Celui qui presse les fruits pour en extraire le jus, transgresse l’interdit de « mefarek » (« extraire »), qui 
est un dérivé de la melakha de dach (battre les céréales). Par le travail du battage, nous séparons les 
grains de blé des épis, tandis que le travail d’extraction (mefarek) consiste à séparer le jus d’un fruit. 
L’interdit de la Torah porte sur le pressurage des olives pour obtenir de l’huile, ou des raisins pour en 
faire du vin. En effet, l’huile et le vin sont des liquides importants, et la plupart des olives et des raisins 
sont destinés au pressurage. En revanche, les Sages interdisent de presser les autres fruits qui ne sont 
généralement pas cultivés pour leur jus.
L’interdit de presser s’applique lorsque le but est d’extraire le jus du fruit pour le boire ; mais si le 
but est d’ajouter de la saveur au plat, il est permis de presser les fruits au-dessus du plat : en ce cas, 
le pressurage ne crée pas une boisson, mais extrait le jus d’un aliment pour le transférer à un autre 
aliment. Il est ainsi permis de presser des raisins sur un plat cuisiné, un citron sur une salade de 
crudités, et une orange sur des carottes râpées. Il est également permis de presser du citron sur du 
poisson frit : en effet, même si les gouttes de citron ne pénètrent pas dans la chair du poisson, elles 
restent accessoires, et sont considérées comme faisant partie du poisson, puisqu’elles sont destinées 
à rehausser sa saveur.
(Extrait de Pniné Halakha sur Chabbat, chapitre 12, paragraphe 8)

(Un guide en train de tenir 
un rayon de miel, dont on 
retire la cire). Photographie 
de Luc Viatour

מדרשי הלכה

תלמוד בבלי

ברטנורא

החפץ חיים

סף קארו
בי יו

ר

תוספתא

נה
מש

“י
ש
הרמב“םר

תורה 
שבכתב

שלמי
תלמוד ירו

הרב פינחס קהתי

A'HARONIM



Massekhet Chabbat Chapitre 22 Michna 1 8
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Exercice 6

Il est interdit d’écraser (les rayons de miel) et de retirer le miel de la cire, car cela rentre dans la 
catégorie de mefarek qui s’apparente à séparer le grain de l’ivraie. 
(Michna Beroura, 321,48)
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בַשׁ Rayons de miel – חַלּוֹת דְּ
Lorsque les rayons de miel sont écrasés, le miel s’écoule de lui-même hors de la cire, et l’on n’a pas 
l’habitude de presser le miel pour le faire sortir. Par conséquent, Rabbi Eliezer permet de manger ce 
miel pendant Chabbat. Mais les Sages (Tanna Kama) l’interdisent, car ce cas s’apparente à l’interdit 
d’écraser, et ils craignent donc que l’on écrase le rayon de miel pendant Chabbat.
(Commentaire du Rav Ovadia de Bartenura sur la Michna)

Entourez la bonne réponse dans les phrases suivantes : 
1. Le din de la Torah : 

Il est permis / interdit d’écraser un rayon de miel pendant Chabbat pour en faire sortir du miel. 
Il est permis / interdit de manger du miel qui, pendant Chabbat, a coulé tout seul d’un rayon de 
miel que l’on a écrasé la veille de Chabbat. 

Complétez les phrases suivantes :
2. Le din d’après nos Sages :

• Selon Tanna Kama, il est interdit de ______________ car il y a une crainte que ____________.
• Selon Rabbi Eliezer, il est permis de _______________, car il n’y a pas tellement de crainte que 

__________. En effet, l’on n’a pas l’habitude de ____________________.


